










 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
C’est alors qu’une affreuse main s’accroche à ses 

cheveux et stoppe net sa course !  
- Aïe ! Qui êtes vous ?! 

    - Je suis le vampire de la forêt de l’armoire ! Que 
viens-tu faire ici, petit imprudent ? 

La main du vampire tire de plus en plus fort les 
cheveux de Victor… 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
Victor, pour s’échapper, donne un grand coup de pied 

au vampire et lui casse une aile. 
-  Tiens ! Prends ça ! 
- Maudit petit garçon !  
Le vampire, furieux, se lance à sa poursuite sur ses 

pattes fourchues. Mais il ne peut avancer rapidement à 
cause de sa grande aile cassée qui reste ouverte, et 
s’accroche à tous les habits. Victor est déjà loin. 

 
 

 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Il a tellement couru dans la forêt de l’armoire, que le 

voilà perdu. 
     - Maintenant, il ne me reste plus qu’à m’asseoir et à 
pleurer… Snirfl… Snirfl… 

C’est alors qu’il entend un bruit bizarre, et aperçoit 
près de lui, dans l’ombre, une grosse boule de poils qui 
se gonfle et se dégonfle… 
     - Grrrooopchiiii… Grrrooopchiiiii… Grrrooopchiiii… 

 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Victor s’approche tout doucement de la boule de 

poils… Mais au moment où il va la toucher, il réalise que 
c’est un ours énorme, terrible, qui se redresse sur ses 
grosses pattes ! 

- Qui ose troubler mon sommeil ?! 
- C’est… C’est moi… Je m’appelle Victor… Je… Je 

me suis perdu dans la forêt de l’armoire… Et en plus, il y 
a un vampire qui cherche à me tirer les cheveux ! 

 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
L’ours écoute attentivement Victor. Puis, comme c’est 

un bon ours, il pose tendrement ses deux grosses pattes 
sur les épaules du petit garçon pour le rassurer. 
       - Demain, au lever du jour, je te ramènerai chez tes 
parents… Mais pour l’instant, il faut que tu dormes. Avec 
moi, tu n’auras rien à craindre des attaques du vampire… 

Jamais Victor n’a connu de lit aussi doux. Dès les 
premiers ronflements de l’ours, il s’endort entre ses 
pattes… 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

HIIIIIAAAIIIIIAAAAAAAKRRKRRKRRRRRR !… 
 

Victor se réveille en sursaut.  
-  Le cri ! Le cri de la grande bête ! 
- Ha ! Ha ! Ha ! Je te retrouve enfin ! 

Victor ne comprend pas d’où vient cette grosse voix. 
- C’est toi, l’ours ? 
Mais au lieu de la patte de l’ours, c’est la main de son 
père qui lui touche l’épaule. 
 
 

 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Tout est sens dessus dessous dans l’armoire ! Dans un 

coin, l’ours a abandonné sa peau… ce n’est plus qu’un 
manteau de fourrure. Des ceintures pendent comme des 
serpents. Et voilà en vrac des  chaussures à têtes de 
crocodiles. Et ce vieux parapluie au manche crochu 
dans lequel Victor s’est pris les cheveux…  

- Allons, mon garçon, vas donc jouer ailleurs !  
Victor, satisfait de son aventure, quitte le pays de 

l’armoire. Il referme la lourde porte qui fait entendre son 
joli grincement : 

 
  HIIIIIAAAIIIIIAAAAAAAKRRKRRKRRRRRR !… 
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